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pour le diocèse et la ville de Montréal ; mais le fleuve 
qui jaillira de cutte source ne s'arrêtera pas aux frontières, 
il étendra sa bi m faisan te influence, comme le cours de 
ses grâces, à toutes les cités et à toutes les familles qui 
viendront y prendre part Venez donc de partout, venez 
retremper dans le Christ eucharistique vos énergies et vos 
espoirs. Venez payer à ce divin Roi le tribut de votre foi 
et de vos hommages. Venez nous édifier du spectacle de 
votre amour et de votre fidélité à Jésus-Hostie. Des grâ
ces nombreuses vous seront accordées.

Mais les Canadiens se feront un devoir spécial d’assis
ter à ce Congrès. Ils doivent ce devoir de reconnaissance 
au Dieu de l'Hostie. De quels bienfaits Notre-Seigneur 
au T. S. Sacrement n'a-t-il pas comblé notre cher Can; da, 
vos familles et vos personnes ? Venez lui dire un solen
nel et cordial merci. Il vous a aimés, et vous aime tou
jours dans son Eucharistie, venez lui donner une preuve 
manifeste de votre amour.

Assister au Congrès, est encore pour nous un devoir de 
fidélité à l’Eglise. C’est à nous que l’Eglise a confié l’hon
neur insigne d’exalter à la face du monde l’Hostie du Ta
bernacle. Venez proclamer la royauté souveraine du 
Christ-Eucharistie devant les catholiques nombreux venus 
de partout et aussi en présence de ceux qui ne croient 
pas à la présence réelle. Depuis plus de trente ans, l’E
glise fête chaque année son Epoux divin par des mani
festations grandioses auxquelles elle invite tous ses en
fants. Or, cette année, elle a confié le soin de ces fêtes à 
ses fils cadets, les catholiques du Canada, et plus spécia
lement à ceux de Montréal.

Ces fêtes eucharistiques, surtout en ces derniers temps, 
ont été de vraies apothéoses à la gloire du Dieu de V Hos
tie. Connaissant la foi et l’amour de ses enfants du Cana
da envers l’Auguste Sacrement, l’Eglise attend de nous 
un triomphe des plus beaux pour le divin Roi du taberna
cle. Eh bien I par votre présence aux fêtes de Septembre 
prochain, vous prouverez une fois de plus à notre Mère 
l’Eglise, qu’elle ne s’est pas. trompée ; votre empresse
ment à y assister nombreux lui montrera que vous êtes re
connaissants et fiers de l’honneur qui vous est fait.


